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T R A G E DIE
M I S E

EN MVSIQVE
Par Moniteur de Lullj , Efmjer, ConfeiHer

Secrétaire au Roy, ^daïfon, Couronne de

France&de(esFmMffàs^ Sur-Intendant

ia!? /^ Mulime m^^ïï Majefté

A P A R I S,
Par Christophe Ballard, feul Imprimeur du Roy pour la Mufiquc,

rue Saint Jean de Beauvais, au Mont-^ParnafTc.

ET SE VEN D
A la Porte de l'Académie Royale de Mufique , rue Saint Honore,

o^. De. L X X X J L
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Cefi pour FQSTRE MAIESTE\ que faj entrepris cet Ouvrage»
je doy ne le confacrer cjua Vqim , S IRE , & eefivom Jeul qui en àevel
faire la àefiinée. Le fenttment du Public quelque avantageux qu'il me puijfe

ef-re, ne fuffit pas pour me contenter:, & p ne croy jamais avoir reujfi, que
quand jefuts ajjuré que mon travail a eu le eon-heur de vota plaire, Ju/qu'à-

frefentyje nay nen compose avec tantd'ardmr& avec tant d'aplication que
la Mufique de cette^ Tragédie : Le fujet m'en a paru fi beau

^ que je
n'ay pas eu de peine à m'y attacher fortemeu y je ne pouvais manquer d'j

trouver.de puifants charmer , Vous-mefimCy SIRE» Vous avez^ bien voulu



jr^

en faire le choix » & fi tofi que j'y ay jette les yeux , fy ay découvert

limage deVoftre MAJESTE\ Enept, S IRE, la Fahle ingemenfe

fjropofè Perfee comme une idée âun Héros accomfly: Les faveurs dont les

Dieux le comblent ^ fora des mifteres quii eft facile de développer: Sa naïf-

Jance divine ^ miraculeufi , marque le foin extraordinaire que le Ciel a fris

de le faire naïïhre ^ve€ des avantages qui Ufevent audeffus des amres Hom-
mes: UEf^èe qui luy ep donnée parle Dieu qui forge la fondre , reprefente

la force redeutahle defin Courage: Lesl^alonnieres ailées dont il fefert pour

violer ou la ViHoire l*appelle, monBreJa diligence dans l^execmiondefes def^

feins: Le Bouclier de Pallas dont ilfe couvre, eB le Jymhole de la Prudence

quil vnit avec la Valeur s & le Cafque de Pluîon qm le rend invifhle^elt

lafigure de timpenetrabiiité defin fecret. U refond dignement aux gracoi

qu'il reçoit dt^ Ciel: Il n entreprend rien que de jujle : Il ne combat que pour

le hien de iQut le Âdonde: Il détruit la pmjpmce effrojable des trois Gorgones:

Il ne fi repofi pas , après avoir affuré le repos de l^ 'Terre : il furmonte fur
la Mer vn M onifre terrible , f0 il .contraint tnfin la jaloufie quejli gloire a

excitée 3 À céder a fin invincible Vertu, le fiaj bien, S IKE ^ qm je n'ay

pas dâ en €ette ôccafion me propofir de pMier vos louanges : Ce nefi pas

feulementpour moy que voflre Eloge efi vn fujet trop ejlevé ^ U eft mefme au
dejjus de îaplus fkblime Eloquence: Cependant je m' aperçoy qtien defcrivant

les Dons favorables que Perfée a receus des Dieux , & les Entreprifis

eponnantesjjuilaacbevéesfiglorieufimentjje trace un Portrait des Qualitéz^

herdiques, et des ABionsprodigieufis de VO STRE MAJESTE,
lefins que mon zJle m'e^Mbrteroit trop loin fi je neglig^ois de le retenir ^ je

me hafte de U borner par la ^rotefiation ref^eBueufe que je fais d'eH^re tout

ma vie»

SIRE,

IDE VOSTRE Q:MAIESTE\

Le trcs-humble, trcs-obeïfTant,

& trcs-fidclc Serviteur & Sujet,

Jeàn-Bapt. de Lully.
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LA Vertu veut choU fîr ce lieu pour fa re- traite,C'efl: un heureux fejour.Tout y plaift à mes
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La Vertu fait trou- ver dans les plus triftcs lieux Une félicité fe- crête.
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mer Tes appas, Le bonheur ne peut eftre Où Ja Vertu n'eft pas. Le bon-heur ne peut

mer fes appas, Le bonheur ne peut eftre Où la Vertu n'cft pas. Le bonheur ne peuc

iifiiiÉ^liiiliiiii
Basse-Continue.

a-

i >

cftrc OÙ la Vertu n'cft pas.

eftre Où la Vertu n'eft pas.
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CHOEUR DES SUIVANS ET SUIVANTES
DE LA Ve RTU.

O Vertu chaTmâcel Voftre empire eft doux,Avec vo* tout no' cont6cc,On n'cft point heureux sas
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O^Vertucharmâte/Voftrc empire eft douXjAvecvo' tout no' contêce,Onn'eft point heureuxsâs
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VOUS. Oî Vertu charmanteî Voftre empire eft doux.
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VOUS. Oi Vertu charmante ] Voftre empire eit doux.
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Avec vous rien n'épouvante.

On n'efl: point heureux fans vous.
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La Grandeur brillante Qui fait tant de bruit , N'a rien qui nous tente ; Le Repos la

La Vertu couronne Ses Amants confiants-. Heureux qui luy donne Ses foins, &:fon
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CASSIOPE-, ANDROMEDE, MEROPE, PHINE'E,
Tkoupe de Suivants deCassiope qui portent les prix^ Quadrilles

de jeunes perfonnes clioifîes pour les Jeux.
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.ceznos veux 1 Si nous pouvions vous plaire, Que nous ferions heu- reux.
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0;? reprend le fécond Air, en fuite duquel on chante leChceUTt LaifTez calmer, &Cc. page 42;
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mort, Perfée en eft vainqueur, Pcrféç eft invin- cibic. Perfée eft invin- ci-
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hk. Le Montlrc eft mort

,
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Le Monftre eft mort
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Le Monftre eft mort,Perfce en eft vainqueur,Per-
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QuandTAniour anime un grâdccÊLir II ne trouve rien d'impoflî- ble.
ANDROMEDE.
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Ahique voftre dâger me
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Quand i*Amour anime un grâd cœur II ne trouve rien d'impofli- ble.
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UN ETHIOPIEN.
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^.Oftreefpotr-aJloic fairenaufra- ge, Nous gouftohs enfin un heureux fon.

îiEïÊiïliiî^iiîliijîiliil^

B A s s E-C o N T r N u
:

Ci»r!

pSigi^siSMi^iliiËi
Rondeau.

lËilÉfeiiiÊgi^giiliiiiii

i^iËîÉliiÊiglIiïiiiiiiisi

|ag|g^!EJ^îjlfeÉ|||E|I=jË!Ëîfe

Basse-Continue. i;

lii.

« t'A
-wîr -.^ \



.^^z P E R S E' E,

S!|IJEll|l§|il|!;|i!:|p^l|rg^!i!|i

3;
titrtrtZS:

-^^^T^T-U

^*5

iiiliiPilëii

Iliilîiîiîiîïfeiiil^î^ilÉi

-«|zîfîlf::l*:tf-|t:±:tî-îtti-T=-tî^ )

Basse-Continue.

ii^rr^ftiiîUililît^^

mi ::îi:|S:î:ÎM

B:»:r-;mi
~fr « I

' I ' -t

«-cJ.«>|-«>rl>aiH>ri-»

T.Tn
*T*T"''T""T'T"T'

'

»v '

iillifeiiîflîÉii.i
Basse-Continue.



T R A G E D t L
UN ETHIOPIEN.

/^Tr_.'--.. _ .

' ^~ '"^ 1—t—J-J

^55

Que n'aimez-vous Cœul-s infeh- fibles ? Que n^aimet vous > Rien n'dirrdoaTPourun An.ant Tendre 3. fi- délie , feru. A- mant, îrtYffchatant,Îvv,A A*\ .
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fv

Basse-Continue.

t

LE CHOEUR.
tÎEÎlp

-—-—^A-.A_.^j, .A^-f-^^ ^.".A-._ A c

Joiirun Aman: Tendre & fiddle , Pour un Amant, Tout eft charmant.

Que n'aimez- vous Cœurs infenfibJes'Que t'aimez-vous ; Rien n'eft (î douïPourun Amant^Tendre^fidelIe. P^run Amant, rLduTair'

^^iiiiiËiigiiip
Que n'aitnez-vous Cœurs infenfibles ! Que n'aimez-vous; Rien n'eft fi douxPourun Amant Tendre &fidelle, P^un Amant. Tout erd'artnant
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Islon ,110 vousvantez rpasd'eftreinvin- cibles, LesDleux,lcsplusgradsDieuxont aimé tous.

L'efpoirtiourrk fcsfeux/achaifîieeft belle. Il fc fait un plai- fit de fon tourment.
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Pour uri Amante ^c.
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^_^ aimez-vo'j&c.

Pour un Amant, ficc.

L'Amourn'a plus de traits ter- ribles^Pour un cœur <qui cède à fes coups. page 253.

Heureux un cœur qu'amour ap- pelle,Malheureux s^il tar-de un moment.^^^
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Honorons à ja- mais le glorieux He-ros,Qiii no'done un heureux repos.Qui no'
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Honorons à jamais ie glorieux Héros, Qmnousdonne un keureux repos. Qui nous
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Honorons à jamais le glorieux Héros, Qui nous donne un heureux repos. Qui nous
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Honoronsà jamais le glorieux Héros, Qui nous donne un heureux repos , Qui nous
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Honorons à jamais le glorieux Héros, Qui nous donne un heureux repos. Qui nous
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înaisle 'Moric'Ltx Héros , Qui no' donne un heureux repos.
<1

-^^-V---

maisie glorieux Héros , Quino" donne un heureux repos.
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Honorons à januis k glorieux Héros, Qui nous dône un heu-
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Honorons à jamais ie glorieux Héros, Qui nous dône un heu^
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Honorons à jamais le glori- eux Heros,Qinnousdôneunheii-
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Honorons à jamais 3e glori- eux Heros,Q_ui nous dône un heu-
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Honorons à jamais le glori- eux Heres^Qui nous dône un heu-
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Hono- rotls,Honorons à jamais le glori-cux Heros^Qui nous donc un heu-
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'Sont le Théâtre de ifa gloi-re.Tour à touTlaTerre Scies flots Sont leTheâtre de fa gloire
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SontleTheâtrc de fa gloi-te.TouràtourkTeiie&lesflotsSontleThcâtredefï gloire.
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^ont le Théâtre 4e fa gloi-re.ToLiràtourlaTçrre&lesflotsSontleTheatredcfa gloi- re
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SCENE I ï L

XE GRAND PRESTRE DE THYM ENE'E, SUITE DU GRAND
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S C E N E I V.
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TRAGEDIE.
SCENE VI.

ANDROMEDE, CASSIOPE ET LES CHOEURS.
LOMEDE. ^
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CEPHE'E, CASSIOPE, ADROMEDE:
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SCENE y I IL

PEUSE'E, PHINE'E, LEURS SUITES, ET LES MESMES
Acteurs de là Scène précédente.
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C^il nechape pas,qu'i4perirre. Ciel! Ô Ciel/ foycz nous pro- picc.
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